
Un seul des membres aurait le sin.de cet instrument et Pour tout salaire à 1'égard du *miel et de la cire qu'elles
avec pouvoir d'en permettre l'usage qu'à des cultivateurs fourniss'nt en assez giriiade abondance, suaant le plus ou
qui ci cogunais.lit bie len fon»tio' nne t ; autrement le moins de fluirs sur. ih:.queîle .1les peuvent: butiner, en
membre ducpi-cle agriëõle, auquêl on aura c>*.nfié la garde plantes libarragères, tels que l trnflealsig-ue le mélilot, que
des instruments' ainsi achetés e permettrait l'usage, à le cultivaiteur, éleveur d'abeilkts.. pourrait cultiver en plus
moins de fouriiir -même, aux frais du Cultivateur, nu grande bndance,.abilles nadeandent que le concours
homme apte à: fairefonctionner tous.les instruamcuts ara- intelligant dit cultirateur qui ia:ntdc 'seli.vrer à cette
toires coêtgux achetés parles membres du cerle agricole, industrie, doit étudier les h:bitudes des abeilles en ne se
et sous leur propre responsabilité. procurant quequ.lques ruchers pour commencer.

Cet usage des instrument 'aratoires perfectionués est ab- Cette étude préalable dcs abeillesne:iemande pas un
solument utile à la petiteèultIre comme à la r:ande cul- long apprentissage ; quelques. connaisaances, bien vite ap-
turc; mais. le qultivateur' ai'ayat qu'une petite ferme ne prises, sur le genre dévie des abeilic ur les moyens de
pourrait faeilemeut s~e les , prceurer.qute par le concours les tenir en prospéritéet d'en muntiplier -l'ece : voilà ce
d'un cercle agriéole. Comme le grand propriétaire il pour- qu'il faut conùaîtré.
rait alors.épargner, parileur -usage, .l'emploi de la main- Nul insecte ne :.Lirait être comparé aux abeilles si in-
d'Suvre, et lutt.r aussi avantagcusement pour la produc- dustrieuses et'si utiles, et a'ieun ne saurait mériter à un
tion des céréales et autrés produits de la forme, ci grande aussi haut dégré l'atténtin.i s cultivatcurs
demande sir ls mrirchE. On peut se faire une idée de l' niportance de cette indus.

Les engrais de coeiimerce.-Le cultivateur doit bien trie aux Etats-Unis, si l'on calele ue l'année dernière le
prendre en .considération que l'usage seul des engrais de rendement en miel.a été le $15, 000,0.00, à.part $1,500,-
Commerce ou artificiels ne saurait avoir l'effet d'enrichir 000 réalisées par.la vente de la cire.
une terre. L'axýélioràtion d'une terre peut se faire avec Le soin à donner aux abeilles 'doit être constant; les

avantagepar.l'usage. des engrais verts enfouis dans précautions -1 prendre. s de. l'essaimagc des abeilles ne
e sol, et par:l'eploi des fumiers d'étable et de la basse- -sont pas difficiles, mais elles sont iuapérieuses, afin d évitercour et Pg.'.e . s uir . . a ensqevr
cour. que les essains ne prennent. d'autres directions que vers

Contribuer à augmenter la fertilité d'une terre, en obte- les ruches qui auront'é- prépardés -d'avance pour les rec-
nir le plus grand rendement possible, sans pour cela avoir voir.
à acheter de nouveaux lopins de têrre pour- en agrandir la Pour les éc ilements'dela gorge, les rhumes subits et la
superficie, c'est l'indice d'une bonne culture; carapour cela diphtérie, aucun r.emède dune auùssi grand. puissance de
le cultivateur n'est pas obligé de recourir à l'emprunt, ou guérison que le acin riller ' jama s été découvert.
d'employer son capital c argent a l'achat de terrains aux. Comme liniment il n'a pas d'égli pQ guéiir le rhuma-
quels il ne pourrait donner, tous les soins de culture. Par tisme, la névralgie, les bures, les mgurtrissures, et bles-
ce seul fait, la culture en gé.éral de sa terre, peouri-ait cn sures de toute descriptien. C:est le. eilleur remède en
soulfrir. même temps que celui, qui est-à miéilleur marché qui ait

La culture d'un jardin potager on d'un verger.-Le cul- jamais été offert au:public SeX'ement 25 cents pour une
inpoageron dun erge.-L cul . rande bouteille, de 2 'on.ces.tivateur qui a l'intention d'établir un jardin potager ou un g

verger, ou les deux ensemble dans le voisinage'de sa mai- E ET - -S-son et de ses bâtiments, devrait les diviser en.plan es, et - T
:éloigner les arbutes et arbres fruitiers, de maniè-re à ce "rage de mmese e

que dans les travaux d'entretien de chaque année, il puisse
utiliser sans·embarras les instruments aratoires mus par Lorsqui'iî goûtai de ce fromnige iua première fois, ildes chevaux; par ce moyen, il épargnerait la main-douvre, est diffiele de lée.ni-r dqu.ai il*sr comap Il se con-
et les différents travaux que nécessitent la culture du jar- serve bien, et c"'st cO' qui le fait préférer: à d'autres fro-
dim potager et l'entrétien du verger seraient plus prompte- mauges.
mentexacutés. • Voici la manière de le faite Prenez une quantité suffi-

L'industrie des abeilles..-Si la culture des fruits est une 1 sante de pommes de terre, faité-s-les bouillir, et. après
source de grands profits pour le cultivateur,' si elle est con- hes avoir pîlées purissez-les ave leg mams juqu'à ce

uieavec discernement et la plus granc attention l'in- qu'elles sois nt en pat.. ajourez onamuite dia friaage, blanc,
due ae . , C'est-à-dire la matière dont on le. fait, en égale quantité

.f dustrie des abeilles n'est pas moins luérative, comparative- celle ,s pommes de terre, ou têmi. oiiar.. Il suffitment à'la petite portion de terram qu'elles. occ.upen sur que le tout mêlé ensemble ait nue certaineînsistance,
une ferme, le bas prix de l'achat de quelques ruches, et Is vous l'îs>.aisoniiez de el et do qjuelqueî,s cloas de girofle
soins qu'elles exigent. Après s'être procuré, qiaiques rpu- mêlé. Ce imiélaiige' étaînt bien con v"it. laiss"z le iti jatr
chers d'abeilles, le cultivateur peut obtenir, p 1ýnt'c es sains y r îovb. iir lii d..nna i .nop. dle. t' rmenat.r un
saimage des abeilles, deux ou trois essaims.. . . peu. Formiez ou ensi:.e île lerits fro'aniges. Ils devien-'

L'industrie des abeilles' n'exige aucun capital. Leur2fi- nent meilleurs en les gaidint, plus Iongtenlps.
brique de miel peut être formée en ruches' de þailuü ' e
b'oisd'une.bien faible valeur. Le laboratoire. où les abell .Màmoen de rendre la tole impernéan e
prennent* les substances nécessaires à lm>' "fabricatioùdu
miel 'est vaste. puisque d'aussi'loiii 'qu'ellei·Guïen't lé Pour rendre la toile imperiiiméable, il suffi. del lui faire
parcourir, au profit de leurs ruchers, les abilles.ont'eit subir une immersion de quaire heur-s. dan, sne quantité
disposition de vastes champs, les prairies' i e lrb d'eau sntaréo de iune onae t 'aî'ide sulfuinque par dix

d' Ioi•s,.. es pjntes A es avoir fait >écstier il taut lat.loïtier dans uedinset les vergers, où elles butinent tout à * a' aué pntes. Aia p.mt il dans la rop hans unea eau satturé" ie tit ou 1poillu, dansia lat haropih~ton d'une
que par cela les abeilles soieu une source d'éibarras, PpuQi demi onice ir.îaa pi4r I., 7Iaiïît lai ssií.a tiile danis le liquideàles.efrar, car-iors.eée.sc mettent pedan ,2 houres;.; . il, fa.utfqitte sécher, et

a l'opération est fa-te.


